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remorquer, vers les midy l«s vents étant devenus

au O. N. O. petit frais l'on mit touttes voile»

dehors et continuâmes notre routte jusqu'au com-

mencement du flotte qui nous prit à six heures

du soir et nous oblijçera de mouiller l'ancre vis à
vis du bout de l'isle d'Orléans lieu distant de

Québec de 7 lieues.

Le 24 T*"*. a 7 heurs du matin continuation de

vents de O. N. O. beau frais variable a O. S. O.

nous avons appareillé de la rade de l'isle Madame,

ou nous avons laissé 13 vaisseaux de guerre enne-

mis mouillé entre autres trois de 3 ponts, et deux

fregattes ou corvettes, une fregatte partie de la

rade de Québec avec nous de 30 canons d'estimée

pour nous convoier en dehors du fleuve. Si mis

à faire routte pour aller chercher la traversa©

nous la suivimes de près ayant l'amare à bâbord

gouvernant depuis le N. E. au Nord, à midy nous

étant trouvé paré de la traversse de Ste. Anne.

Nous avons dirigé notre routte vers l'isle au cou-

dre gouvernant à l'É. N. E. et N. E.
:J
E. a 2 heures

de l'après midy nous avons donné dans l'isle au

coudre, la ou nous avons trouvé 8 vaisseaux, 2

frégates et une galiotte à bombes mouillés dans

cette baye poursuivant notre routte toutte>< voilles

dehors, gouvernent depuis l'E. N. E. a l'E \ S. E.

pour aller chercher les pellerins la ou non«4 avons

mouillé l'ancre a G heures ilu soir par les 16 brassé


